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J’ai été heureux une seule année à l’école, c’était en grande section de 

maternelle avec une maîtresse qui s’appelait Marie. Elle, je ne l’oublierai jamais. 

Je me dis que Marie est devenue institutrice juste pour continuer à faire ce 

qu’elle aimait dans la vie, c’est-à-dire bricoler, créer et fabriquer des choses. Il ne 

se passait pas une journée sans que nous ramenions quelque chose à la 

maison : un hérisson en papier mâché, un chat avec une bouteille de lait, une 

souris dans une coquille de noix… Elle disait qu’une journée réussie était une 

journée où l’on avait produit quelque chose.

Je lui dois un CP à peu près convenable. À la fin de l’année, je suis allé lui dire 

au revoir. Je lui ai tendu mon cadeau, un super pot à crayons. Elle m’a dit :

– Moi aussi j’ai un cadeau pour toi, Grégoire…

C’était un gros livre. Elle a ajouté :

– L’année prochaine… il faudra que tu t’appliques beaucoup… Pour pouvoir lire 

tout ce qu’il y a là-dedans…

Chez moi, ma mère a dit :

– 1 000 activités pour les petites mains.

J’ai détesté Mme Daret. Mais j’ai appris à lire parce que je voulais fabriquer 

l’hippopotame en boîte d’œufs de la page 124.

Sur mon bulletin, Marie avait écrit :

« Ce garçon a une tête en forme de passoire, des doigts de fée et un cœur gros 

comme ça. »

------------------------------------------------------------------------------------

1) Qui est Marie ? Qu’est-ce qu’elle aime faire dans la vie ?

2) Quel cadeau Grégoire a fait à Marie ?

3) Comment s’appelle le livre que Marie a offert à Grégoire ?

4) Pourquoi Grégoire voulait-il apprendre à lire ? Que voulait-il fabriquer ?

5) À ton avis, si Marie t’avait eu comme élève, qu’aurait-elle dit sur toi ?


